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Exclusif : un secouriste israélo-américain en première ligne
lors de l’ attaque terroriste du Hamas décrit comment trois
de ses collègues ont été massacrés alors qu’ils tentaient de
sauver des villageois et des festivaliers juifs.



Ari Yonatan, un secouriste rescapé,  parle des victimes et
de ses collègues massacrés par le Hamas

Ari Yonatan, 32 ans, est secouriste au sein du SAMU national
d’Israël. Il est intervenu dans l’heure qui a suivi le
massacre  de  milliers  de  personnes  par  le  Hamas,  le  7
octobre,  à  l’occasion  du  Shabbat.
Au  moins  six  ambulanciers  ont  été  tués  alors  qu’ils
tentaient  de  sauver  les  blessés  et  les  mourants.
Ari Yonatan raconte qu’il a dû se détacher émotionnellement
et agir comme un « robot » afin de fonctionner pendant cette
épreuve inimaginable.



L’armée a mis en place un hôpital de campagne pour soigner
les blessés, dont beaucoup étaient au bord de la mort. Les
victimes ont été transportées de différentes régions, car le
pays était attaqué.

Ari Yonatan et ses pairs ont essayé de rester en sécurité
alors que des bombes et des roquettes étaient lancées autour
d’eux et que des terroristes s’infiltraient dans des régions
telles que le kibboutz Be’eri, où plus de 80 personnes ont
été  massacrées,  et  Re’im,  le  site  du  festival  musical
Supernova, où près de 300 personnes ont été tuées.

« J’ai soigné des gens des kibboutz, de ma ville, des villes
voisines, des civils, des soldats, des policiers et des
personnes qui assistaient au festival de musique », dit-il.

« L’un des blessés graves était un homme de 50 ans du
kibboutz Be-eri, dont la femme et les enfants avaient été
assassinés sous ses yeux.

Le père, qui a miraculeusement survécu, se cachait dans une
pièce sécurisée avec sa famille lorsque des terroristes du
Hamas sont entrés, ont abattu sa femme et ses enfants et ont
mis le feu à leur maison.

Il souffrait de blessures par balle, d’hémorragie, d’éclats
de grenades et d’inhalation de fumée. J’ai pu le réanimer et
le  maintenir  conscient  avant  de  le  transporter  à
l’hôpital  »,  dit  Ari  Yonatan.

Il a également soigné deux jeunes filles, encore en pyjama,
qui  ont  été  brûlées  après  avoir  été  touchées  par  une
grenade. L’une d’entre elles avait encore une grenade dans
ses vêtements de nuit.

« Beaucoup de personnes que nous avons rencontrées au cours
de la journée seraient mortes si nous n’avions pas été là
pour les soigner et les transporter », a-t-il déclaré.



Après  avoir  travaillé  sept  jours  d’affilée,  Ari  Yonatan
confie : « Je dois me protéger mentalement. Je me suis
transformé  en  robot  parce  que  si  vous  vous  attachez
émotionnellement à tout, vous ne pouvez pas fonctionner.
C’est plus que ce que notre cerveau et notre cœur peuvent
contenir ».



Aharon Chaimov, 25 ans, qui travaillait comme ambulancier
principal pour MADA, a perdu la vie après avoir reçu une
balle dans l’estomac tirée par des terroristes alors qu’il
se rendait en voiture pour aider les blessés dans sa ville.

 



 



Amit Mann, 22 ans, travaillait à l’infirmerie du kibboutz
Be’eri lorsqu’elle a été tuée par le Hamas.

 

«  Elle  soignait  les  patients  au  moment  même  où  les
terroristes allaient de maison en maison, massacrant les
familles, les brûlant vives, les forçant à inhaler de la
fumée dans leurs chambres sécurisées, les abattant », dit-
il.

Elle était au téléphone avec sa sœur et lui a dit : « Ils
sont là ». Les terroristes avaient déjà fait irruption et
tout ce que sa sœur a entendu, ce sont des coups de feu… et
c’est tout ».

Ari Yonatan dit qu’ils s’entraînaient ensemble et qu’elle
dirigeait  également  un  cours  pour  les  jeunes  femmes
secouristes.

« C’était une fille exceptionnelle », ajoute-t-il. « J’ai
parlé à sa mère lorsque je suis allé la réconforter l’autre
jour.  Elle  était  très  jeune  tout  en  étant  très
professionnelle,  engagée  et  intelligente  ».

 



Aviya Hatzroni, 69 ans, conducteur d’ambulance bénévole et
collègue ambulancier, a été assassiné par le Hamas.

 

 



Lior  Levy,  soldat  de  l’armée  israélienne  et  secouriste
bénévole, a été tuée lors de la bataille

 



Le sergent-chef Saar Margolis, volontaire secouriste, a été
tué au combat lors de l’opération « Iron Swords » alors
qu’il servait en tant que membre de l’équipe de sécurité en
attente à Kissufim.

 



Shir  Biton,  19  ans.  Soldat  de  l’IDF  et  secouriste
volontaire, l’EMT Shir Biton a été tuée au combat dans les
communautés du Néguev occidental.

« Elle a été assassinée alors qu’elle était en train de
sauver des vies par les pires terroristes que l’on puisse
imaginer », dit Yonatan.

Il décrit sa collègue comme quelqu’un qui consacrait sa vie
à « travailler dans l’ambulance avec diligence », et a
ajouté qu’elle lui manquerait beaucoup.

Elle était toujours la première à se porter volontaire. Elle



ne se plaignait jamais. Son sourire illuminait une pièce.
C’était une personne bonne, généreuse et aimée de tous ».

Daily mail
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